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RESUME

Des stations de collecte de plnncton, au large des côtes du

Sénégal et d~la Gambie (12°)0' à 16°N) ont été suivies. tous les

.deux mois .en 1968 et 1969. Une prospection mensuelle en 1970 et 1971

a couvert une aire plus restrointe au sud du Cap Vert (13°40' à

14°40'N).

Une étude a été entreprise sur les larves de Carangidés.

Les renseignelJlcnts trouv_~sdans la bibliographie, et les observations

morphologiqtlcs ctbiométriqu.es _per~ettent l'ident.ifioatiQ:n des Inrves

·de Trachurus spp., Caranx rhonchus, Chlorosoombrus chrysurus, .Vomer

setapinnis, Lichia glauca, Scyris alexandrinus, Pomatomus saltatrix

et Caranx sp. (aff. carangus). L'étude de la distribution saisonnière

a montré que sur les côtes du Sénégal, Trachurus spp. se reproduit do

décembre à mai dans les caux froides du large; Caranx rhonchus ct

Pomatomus saltatrix de mai à novembre dans. les zones frontales, et

les autres espèces de juin à novembre dans les eaux chaudes du plateau

contlnontal.

Les données de l~-Pêcherie, montrent que pour Trachurus et

Chloroscombrus les concentrations a'adultes coïncident avec la ponte.

Trachurus spp., Q. rhonchus ct C. chrysurus constituent les 9/10 des

larves de C~rangidés récoltées.



ABSTRACT

During 1968-1969, every twomonths, plankton cruises had bcen

carried out off Senegal and Gambia (12°30'to16°N)e Monthlylatval

surveys were made ih the area South of 'Cap Vert (13°40' to 14{;40'N)

during 1970-1971.

The present papor dcals only with the carangid larvac. A

.descr.iptiôn basedon litteraturc and our morphological and biometric

obs<3rvations, hé'"s been givon for TTé1churus spp., Caranx rhonchus,

'Ohloroscombruschrysurus, Vomer sotapinn-is,Lichia glaucê, Scyris

ale:JÇanclrinus, Pomatamussa1tatrix and ·Garanx sp .. (aff.. __ carangus).

_T~es9asona~ distribut.i0l'l otthc_~arvae offcSono.~_l.ind~ca.testhat

Trachurus spp. spawns from Decembel: to r,'lay..in ,cold offshore.. waters,

Q. rhonchus .and .!:. saltatrix from l1ay to Novembcr in frontal zone ,

and the others-specics from Juno tél November in the warm waters of

the con-t-incntal shelf.

The maximum number of larvae of Trachurus and Chloroscombrus

occurs with the peak catchos of adulte by commercial 'fisheries.

Trachurus spp., Q. rhonchus and Q. chrysurus represents the 9/10 orr

allcarangid larvac collected.
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INTRODUCTION

Les Carancidés représentent un~ paTt import~nte de la pêche

industrielle ct artisanale. Les chinchards (Trachurus trecae, !.
trachurus., Caranx rhonchus), aU large des côtes du Sénégal, sont

l'objet d'un~ exploitation intense tant par les p~cheurs sénégalais

qu'étranGers puisqu'on évalue à 150.000 .t~~es les prélèvements an­

nuels. Les autres espèces sont surtout pêchées par les piroguiers.

Depuis 1966 des étudos sur la biologie dos populations

adultes ont été entreprises au CRODT. Des résultats concernant les..
pôcheries ont été publiés (CH1l.r.WL\.GNAT, 1967 ; BOELY ct CH111,~PJ:..GN1J.T,

1969 ; ELHERTO\JSKI ct BOELY, 1971). Les recherches sur les larves de

poissons ont commoncé en 1968. Une premièr~ étude concernant la re­

production des sardinelles a déjà été publiée (CONiJffi ct FAGETTI,

1971).

L'objet de cc travail est d'identifier les types larvaires

des princip~les espèces, d'an~lyser leur di~tribution géos~~phique ct

leur ~bond~nce s~isonnière, ct à'étudier les conditions écologiques

de leur reproduction, en p~rticulier les f~cteurs tempér~ture ct Sa­

linité. Neuf espèces s:>nt étudiées: Trachurus spp. Cr. treco,e,

!. trachurus), Car~nx rhonchus, Chloroscombrus chrysurus, Vomer setapin­

nis, Scyris ~lex0lldrinus, Lichia glauca, Cnranx spp. (Q. carangus,

Q. senegalus) ainsi que Pom~tomus s~ltatrix qui s'~pp~rente àl~ famille

des Cnr~n~idés ct dont l'importance économique 'est gr~de sur l~ côte

nord du SénégGlm

1. I>'IATERllEL Er HETHODES

1.1. Récoltes des larvGs

Le matériel provient d'une série de récoltes p10nctoniques

effectuées aU cours de :

- 11 c~pa~les bimestrielles de jQnvier 1968 à octobre 1969 couvr~nt

tout le plate0.u continental s~nég8Illbien de 12°30'N à 160 30'N. Sur

chacune des 9 r~di~les perpendiculaires à la côte, 5 stations d'hydro­

logie ct de collecto de plpncton ont été faites o,u-dessus des fonds de



10,20,50,100 m, et à 10 milles ~u large de l'isobathe des 100 m~ En

1969, trois stations intermédiaires ont été ajoutées entr-e les ra­

diales VI et IX (fig.12).

-- 15 campagnes -de septembre 1970 à octobre 1971 couvrant la zone du

Cap Vert et de la Petite Côte entre B055'N et 14°55'N.. Sur chacune

des 5 rndiales, 4 stations d'hydrologie et de collecte de plancton

ont été faites (fig.13).

En 1968-69, les récoltes ont été effectuées avec un filet

conique classique de 500 microns de vide de maille et de 1 m de diamètre

à l'ouverture (CONAND et FAGETTI, 1971).

En 1970-71, l~ méthode a pu être améliorée par l'emploi

systématique des filets "Bongo" munis de débitmètres. Ceux-ci ont un

diamètre j'ouverture de 60 cm et un vide de maille de 366 microns.

Des doubles traits obliques de 10 minutes sont effectués jusqu'à 50

mètres aux stations profondes, et jusqu'~u fond pour les sondes infé­

rieures à 50 mètres. La vitesse approximative est de 3,5 noeuds. La

lecture des débitmètres permet d'év~luer le volume filtré pour chaque

récolte (200 à 400 m3).

f~ 2. Traitement des échantillons

. Le~ échantillons sont conservés dMS du formol à 5 %neutra­

lisé. Un premier tri permet d'isoler les larves de Carangidés, objet

de cette étude ; un second tri est réalisé par espèce, et les indivi­

dus sont mesurés (L.S.) et groupés par classe de 1 mm.

La difficulté do séparer Trachurus spp. de Caranx rhonchus

nous a con~uit à faire une étude morphométriquc. Nous avons retenu

les mensur~tions qui semblent les plus significatives : la longu0ur

standard (L.S.), la hauteur du pédoncule caudal (HpC), la hauteur

du corps au niveau de l'anus (H~) et l~ distance préanale (Piln) (fig.1).

1.3. Présentation des résultats

Pour donner un aperçu génGral de la distribution et de l'abon­

dance relative au cours do l'année, on a représenté sur des cnrtes
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Fig. 1.- Mensurations relevées pour l'étude biométri~~e des larves

de Trachurus spp. et Ca~anx rnonchus.

les valeurs quantitatives par des aires de densité. Cependant la

différence d.u mode de récolte entre les deux séx-ies de ca.YJlpagnes

'n'autorise pas la comparaison directe des valeurs absolues; les

résultats de 1968-69 sont probaolement sous-estimés. Afin d'éviter

toute interprétation aousive, on a choisi des modes de représentation

différents pour les deux séries de c~"p~nes.

En 1968-69, l'emploi de plusieurs types de filets et

l'absence de débitmètre n'ont pas pe~is d'évaluer avec précision

la densité des larves à chaque station. ?AGET~I (1970) a pu estimer

à 450 m3 le volume moyen filtré au cours d'un trait. Bien que très

approximative, cette valeur a été retenue dan::: le calcul du nom'nre

d'individ.us pa.r mètre cube. O~ a choizi pO'J.r la présenta~ion carto­

graphique une échelle logarithmique de base 6 (0-6-36-216 la.rves

pour 1000 mètres cubes).
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En 1970-71, on a représenté la distribution qu~titative des

larves par mètre carré de colonne d'eau (nombre de larves par mètre

cube x profondeur maximale de pêche). Les valeurs qui limitent les

aires suivent une progression logarithmique i ce sont les dixièmes

des puissances de 7 (0~0,7-4,9-34,3 larves par mètre carré).

Ces deux échelles ont été choisies empiriquement afin de

permettre une représentation cartographique explicite.

2. IDENTIFICATION DES ESPECES

2.1. Caranx rhonchus Geoff. St. Hi l 1809, Trachurus t rachurus

(L. 1758), Trachurus trecae Cadenat 1949

L'identification des larves de Car~~x rhonchus et de Trachurus

spp. est très délicate. Les descriptions de Trachurus trachurus

(EHRZNBIJm, 1905 ; PJ:.DOA 1956 ; KI LIACHENKOVA, 1970 ; HLIGH, 1972)

et de Car~ rhonchus (ABOUSSOUtN 1967) ne permettent pas toujours

de séparer les deux genres. Nous présentons deux séries de dessins

des stades larvaires dans les figures 2 et 3.

Lfin de trouver dos caractères biométriques utilisables pour

la diagnose des larves, des mensur~tions ont été relevées Sur une

cinquantaine d'individus de chaque genre. On a calculé les paramètres

des droites d'ajustement représentant, la hauteur du corps au niveau

de l'anus en fonction de 1<'. lon{)Ueur préanale (HlVPan) (figo4), la

hauteur du pédoncule caudal en fonction de la longuüur standard (Hpc/LS)

(fig.5). Pour chaque groupe de caractères, les différences de pente ct

de position entra les droites corresponrtant aUX deux genres, ont été

testées. Dans les deux cas les droites n'ont pas une différence de pente

significative, mais leur position est significativement différente.

D'autre Part, la combinaison de ces deux couples de caractères permet

de distin~~er~. rhonchus de Trachurus sppo Sur la figure 6, on a repré­

senté HpC/LS en fonction de HlI./Pan pour cinq échantillons de che,que

genre les côtés des rectangles marquent pour chaque échantillon, les

limites do l'intervalle de confiance au seuil de 5 %.

Par contre, ni les observations morpholOGiques, ni les mensura­

tions, n'ont permis de distinguer Trachurus trachurus, de T. trecae
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HhIGH (1972), étudiant le développement de !. trachurus dans les

eaUX d'hfrique du Sud, signale que la pigmentation de cette ospèce est la

même que celle des spécimens européens décrits p~r EHRENB~m1 (1909) et

SCHNfRENBECK (1931), ainsi que celle de Trachurus symetricus décrit par

~LSTRON et BLLL (1954). 11 semble que les espèces du genre Trachurus

soient très peu différenciables à l'état larvaire.

Les adultes de T. trecae étant 1~rgem8nt dominants au l~rge des

côtes sénégambiennes, les chances de rencontrer des larves de T. trachurus

sont faibles, et notre description correspond très vraisemblablement à

T. trccae.

Le tableau suivant résume los c~ractères distinctifs des deux

sérieS larvaires :

·• Caranx rhonchus Trachurus spp.
: (!. trecae et T. trachurus)

·····._---------------'------------------_.

:

:

HpC/ LS de 5 à 8 %•
HL/Pan de 28 à 35 %•
Pigmentation générale peu
abondante.

: Pigmentation dorsale dans la
moitié post. du corps Cà par­
tir de 4 mm).

Pas de pigmentation au niveau
de l'estomac...

·• HpC/LS de 3 à 6 %•
HI/Pan de 21 à 28 %•
Pigmentation générale abondante

: ct foncée •

Pigmentation dorsale jus~'à

la tête (à partir de 4 mm).
····

Quelques mélanophores aU niveau
de l'estomac.

························
Queue peu effilée (à 3 et 4mm): Queue très effilée (à 3 ct 4 mm) :

: et rotation précoce (4 à 5 mm): et rotation tardive (5,5 à 6,5 mm):

·· ·..:..._...:...._-------------_~----------------_.

HpC/LS de 5 à 8 %.
• H~/Pan de 25 à 36 %.·

··

HpC/LS de 7,5 à 10 % •
· M/Pan· ~ de 32 à 44 %.
· 0 - - - -·

,cil

· nômes observations sur la'",

pigmentation que pour les
pet ites larves •

Hômos observations sur la
: pigmentation que pour les

petites larves.

··
·······•

~.B.~ 11 convient d'être prudent dans l'appréciation de la pigmentation,
celle-ci variant avec la température ; C. rhonchus par exemple,
est plus pib~enté dans les eaux à 20° q;e dans celles à 26°C.
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Fig. 2.- Dév81oppemer.t la.."·'vaire cle Trachurus spp. (l- trecae et 1-; trachurus)

La..~es d~ 4,3 m~ (A), 5,3 mm CB), 8,2. mm (C). '. ,
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Fi;. 3.- Développement larvaire de Caranx rhonohus. Larves de,3,9 mm (A),

5,0 mm (B), 8,3 mm (C).
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2.2. Chloroscombrus chrysurus (L. 1766)

Le développement de cette espèce a été décrit par ABüUSSOUAN

(1968), et Sa diagnose ne p~ésento plus de difficultés.

2.3. Scyris alexandrinus (Geofr. St. Hil 1809)

La description complète du développement larvaire a été faite

par ABOUSSOUAN (1968), sous le nom de Blepharis crinitus ; l'auteur a

lui même rectifié l'identificat~on dans un corrigendum où il a précisé

qu'il s'agit de Scyris alexandpinus.

2.4. Vomer sotapinnis (Mitch~ 1815)
On a capturé plusieurs_centaines de larves de cette espèce, cc

qui permet de décrire une série complète.

Larves de 3,1 mm (fig. 7,A.)

Larve de type carangiforme relativement élevée, avec les pre­

miers rayons dorsaux allongés. Seconde dorsale embryonnaire. Ventrale

formée, avec des rayons allongés. Individualisation des premiers rayons

de l'anale. Pigmentation faiblo, quelques chromatophores diffus en avant

du pédoncule caudal.

Larve de 5,5 mm (fig. 7,B.)

Larve élevée, aplatie, à tête grande. Préopercule présentant

plusieurs épines. Les quatre premiers rayons do la dorsale l sont très

allongés, le deuxième aussi long que le corps, los quatre derniers

ce~rts et épineux. Dorsalo II grande, mais sans rayons prolongés.

Rayons de la ventrale très longs, couverts de chromatophores. Anale

assez longue sans rayons prolongés.

La pigmentation montre une rangée de chromatophores le long

de la dorsale ct de l'anale. En avant du pédoncule caudal, on distingue

plusieurs mélanophores qui forment une bande verticale diffuse.

Larve de 6,7 mm (fig. 7,C.)

Larve très élevée ct aplatie. Les cinq premiers rayons de la

dorsale l sont très allongés ct pigmentés. Dorsale II élevée. Ventrale

encore assez longue. Base de l'anale rectiligne ou légèrement convexe.



Fig. 7.- Développement larvaire de Vomer setapinnis. Larves de 3,1 mm (A)

5,3 mm (B), 6,7 mm (C)
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~igmentation concentrée dans la région céphalique sur la masse viscé­

rale et en avant du pédoncule caudal où s'inùividualise une tache en

forme d' oceIle.

La ressemblance entre les larves de Vomer setapinnis et

Scyris alexandrinus nous a conduit à présenter un tableau comparatif

des caractères des deux espèces.

: Vomer setapinnis ·· Scyris alexandrinus ··
:_-----------------_:~---------------_:

: (\J PaS de rayons allonGés
: .g : à la D2.

:lJ"\

··

: o<l1 a

:

••
1

1

··

·•
··

··
··

Pas de rayons allongés
: à ln. D1.

··

•·

··
·: Premiers r~ons de l'anale
; allongés.

: QQelques rayons allongés
: à la D2.

Quelques rayons allongés
è,1é',D1.

Premiers rayons do l'anale
assez courts.

.
ê :.

Ul
Cl

· ~ .· j .
:

··

:

··
D1 avec les 5 premiers ra~~ns: D1 courte ct épineuse.

: très allongés. :
····

·• Anale dont les premiers rayons :
: sont très allongés, très con- •
• Cave à Sa base. :

·: D2 à premiers rayons très
• allongés.··

o· ....·

·• Ul

~ .
: j ;

D2 grande, mais sans rayons
allongés.

Anale courte, rectiliGne
à sa base.

Une bande de chromatophores
se concentrant en ocelle en
avant de la queue.

··
··
··

Larve très peu piGmentée.

··

···•·····"

2.5. Lichia glauca (Lo 1758)

Le développement larvaire de cette espèce a été décrit par

DE GAETANI(1940), et repris par PLDOA (1956) dans la Faune ct Flore

de Naples.

2.6. Pomatomus saltatrix (L. 1758)

Dans la Faune et Flore de Naples, on peut trl uver une descrip­

t ion des larves de tassergal d'après les travaux de AGASSIZ et HITfIT.u.NN

(1885). Cependant les dessins ne sont paS satisfaisants, et il est pré­

férable de se reporter à ceux do la description de PEARSON (1941).
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3. DISTRIBUTIGN ~ ABOrmM~CE SAISuill~IERE

3.1. Trachurus spp.

Les deux ospèces, !. trecae et T. trachurus sont présentes au large

des côtes du Sénégal. !. trachurus, d'affinité plus septentrionale, se ren­

contre surtout au nord du Cap Vert, alors que !. trecae est très abondant

dans toute la région. Ces deux espèces sont confondues par les pêcheurs sous

le nom de chinchard noir.

Au Sénégal, la reproduction des Trachurus a lieu de nove~bre à mai.

Elle semble liée à la présence des "eaux canariennes" i en effet la plupart

des larves sont récoltées dans des zones dont la température de surface est

inféricurcà 21°C, et la Galinité comprise entre 35,5 et 36,0 pour mille

(fig.8 et 9). Peu abondantes au début de la saison, elles forment de grosses

concentrations do janvier à avril au large de l'isobathe des 50 mètres. A

15 milles au delà des accores, les larves sont encore très nombreuses, et il

faudrait prospecter au delà pour circonscrire leur aire de distribution. En

mai, la reproduction sc poursuit au nord du Cap Vert alors qu'elle a cessé

au sud.

L'échantillonnage ne portant pas d'une campagne à l'autre sur les

individus d'une même ponte, l'étude de la taille des larves (L.S.) ne permet

pas d'évaluer la vitesse d3 croissance, mais seulement de localiser dans 10

temps le début ou la fin de la période do reproduction. Ainsi on observe, en

décembre-janvier des larves de 3 à 7 mm avec un mode à 4-5 mm, en févricr­

mars des tailles s'échelonnant entre 3 et 16 mm, et en fin de saison (mai)

des longueurs plus grandes qui se situent entre 7 et 20 millimètres~

Divers auteurs (KILIACHENKOVA, V.A., 1970 ; ~nSOKINSKI A., 1971 j

BOELY et al, 1973) ont noté que la reproduction de Trachurus avait lieu en

novembre-décembre dans la région du Cap Blanc et de janvier à avril vers

le Cap Vert. Nos observations sur les larves s'accordent avec ces résultats

et l'on peut donc considérer que la reproduction du chinchard noir commence

en novombre au voisinage du Cap Blanc, se poursuit pendant une grande partie

de l'lli1née lors de la migration des adultes vers le sud et de leur retour

dans la région du Rio de Oro),
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3.2. CaralLX rhonchus

Le chinchard jaune est une espèce péla{~ique de la plateforme

continentale qui ccnstitue 10 %'dos apports dos sarùiniers de Dakar.

Au Sénégal, la reproduct ion a lieu d' avri,Lànovembre. Les, premières

larves sont récoltées dans le sud sur le rebord du plateau continental,

puis la ponte s'étend en mai à toute la récion en se déplaçant vers les

zones côtières (fi~.10 et 11). Intense jusqu'en août, avec une maximum

on mai-juin, la reproduction se poursuit faiblement jusqu'en novembre.

A la fin de la saison, la ponte est limitée au sud du Cap Vert.

Les conditions hydrologiques de la reproduction sont variées.

Elle débute un moi~ environ avant l'apparition jes "eaux tropicales",et

atteint son maximum en juin lorsque celles-ci occupent l'ensemble de la

plateforme continentale. En octobre, alors que les "eaux tropicales" sent

remplacées par les "e-,ux ,e;uinéennes", on trouve encore des larves.

Caranx rhonchus paraît donc tolérer de grapdes variations hydrolo{;iques

lors de Sa reproduction, puisqu'on mai les eaux,9-c surface ont une tempé­

rature voisine do 20° et un,e salinité de 35,6 %0, alors qu'en cctc,bre

la température do surface est de 29°C et la salinité de 34,5 f~. Nos

observat ions concordent avec celle de IJYSOKINS.l{I (1971) quit on étudiémt

les adultes entre 14° et 23°N, on a observé la maturation de février à

juillet, alors que de septembre à Janvier les poissons sont en état de

repos sexuel.

3.3. Chloroscombrus chrysurus

Cette espèce est quantitativement unQ des plus importante des

eaux côtières, mais étant pou recherchée en raison de Sa faiblè valeur

c()mmercialc,olle ne représente actuellement quo 10 % des prises des

sardiniers de Dakar. La reproduction a lieu principalement de juin à

novembre. Elle est limitée aux eaux du plateau continental, et les

plus fortes densités de larves se rencontrent au-dessus des fends de

20 à50 mètres (fig.12 et 13). La p0nte a toujours lieu dans les eaUX

chaudes ; olle débute en juin au sud du Cap Vert lorsque la température

atteint 25°C, et s'étend. ensuite à toute la côte. La r~prcduction se

poursuit pendant tc,uto la sûisun chaude aussi bien dans les "eaux tro­

picales" salées à 36 %0 que dans les "caux guinéennes" dessalées à 33 %0.
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En novembre, la disparition des larves commencredans le nord àvec la

reprise des upwellings et le refroidissement des caux.

ChloroElcombrus chrysurus apparait dcnc comme une espèce

côtière caractéristiquo des eaux chaudes (T. 25°) ; par contre olle

semble peu sensible aUX variations de salinité8

3.4. ~.setapinnis
C'est une espèce intéressante au point de vue commercial,

mais pêchée en petito quantité par les chalutiers.

La reproduction s'effectue de juillet à décembre, et la phase

maximale s'observe pendant les deux premiers mois. Les larves apparais­

sent dans le sud concentrées au-dessus du rebord du plateau continental,

et la ponte s'étend ensuite à la côte nord. A partir de septembre olle

diminue et est réduite à quelques taches dispersées au-dessus de

l'isobathe des 200 mètres. La présence des larves est liée à celle des

oaux chaudes, ct, comme pour Chloroscombrus,les conditions de salinité

ne semblent pas affecter la reproduction.

3.5. Lichia glauca

C'est une espèce côtière d'intér~t secondaire qui est capturée

généralement dans les Gonnes de plage. Sa reproduction a lieu comme

pour 1. setapinnis dans les oaux chaudes de juin à novembre. Par contre

la distribution des larves laisse penser que la ponte ést localisée Sur

les potits fonds (10 à 50 m).

3.6. Scyris alexandrinus

Pêché en petite quantité de façon épisodique, §. alexandrinus

est une espèce c8tière. On a récolté quelques larves en saison chaude

à proximité des zones d'estuaires. RAZNI~1SKI (1970) observe des con­

centrations de reproducteurs dans 10 sud, vers les Bissacos.

11 est probable que la ponte ait lieu principalement dans cette

zone, ce qui explique le petit nombre de larves trouvées près <:les cMes

sénégalaises.
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3.7. Caranx spp. (aff. senogalus, carangus)

Los larvos apparaissent dans los zonos très côtièros en pleine

saison chaude. Le comportement de ces espèces semble comparable à

celui de Chloroscombrus chrysurus.

3.8. Pomatomus saltatrix

Le tasserGal a une Grande importance dans la pêche artisanale

de la côte nord, il constitue l'essentiel des prises durant la saison

froide à Cayar.

Les quolques larves rencontrées'en octobre ct novembre 'dans la

région de l'embouchure du Séné.sal et clu Saloum proviennent sans dcute

. de jeunes' indlvidus qui n'ont pas suivi la mit'irat ic,n de l' eiiscmiJle du

stock, puisque les adultes apparaissent à St-Louis en décembre, puis à

Cayaren j~nvier, et remontent ensuite vers le nord en juin-juillet.

Une campagne en juillet 1971 sur les côtes de fiIauritanie a

montré que la ponte commençait, à cette épcque, au nord du 16me paral­

lèle au-dessus des fonds de 50 m. L'essentiel de la reproductiun inté­

resse donc les eaux mauritaniennes.

4. DISCUSSION

4.1. Relationontre la reproduction des Caran~idés et les

conditions hydrolo~igues

BERRIT (1952) distingue trcis saisons hydroloCiques sur le

plateau continental de la région du Cap Vert :

- une saiscn froide et salée, de novembre au début du mois de

mai. L~ température est basse, 160 à 19°C en surface, la

salinité est d'environ 35,5 %0. Ce sont les "eaux d'upwelling".

une saison chaude et salée, de mai à fin juillet. Les "enux

trüpiqa;J.es" (T. 24°C), remontant chi sud, refoulent les "eaux

d'upwelling" vers le nord. La salinité augmente légèrement.



- 28 -

une sqison chaude et dessalée, d'aoüt à novembre. La remontée

vers le nord se poursuit, et les "eaux tropicales" sont rem­

placées par les "eaux guinGennes" ·chaudes et dessaloos-. La

température est de 27°-30°C et la salinité de 34 à 35 %0.

On peut noter d'autre part, l'existonce de deux saiscns de

transition en mai et en novembre, cù des ccups d'alizés spo­

radi~es provoquent des upwellings intermittents.

Ces sai sonshyèlrc> lo:";iques condit iormont la reproduct ion des

Caranc;idés, et l'en pout di st i w;uer, en fonct ion de lour période et lieu

de ponte, plusieurs grcupes :

- Les espècos d'eaux froides: Trachurus trachurus, !. trecae
==========================

Elles se reproduisent P?ndant la s?-ison ùe l'upwelling (figures 14 et

15), sur le rebord et aU larl:e du plateilucontinental (fiC.16). Le dé­

placement des zones de ponte suit la progression de l'upwelling vers le

sud au cours de la saiscn des alizés, puis sa régression. Ces espèces

qui effectuent de {TanÙeS mir;rat ù\ns nord-sud, ont une rc:procluct ion très

étalée dans le temps et dans l'espaèe, et les adultes semblent se ùépla­

cel' du Rio de Oro au SénéGal.

- Les espèces de transition: Caranx rhonchus, Pomatomus s~ltatrix.
====~==~===========~=====

La ponte précède le rüchauffc:ment ,et se pc,ursuit dans les "eilux tropicales"

(fig.14 et 15). Les alultes sont miGr~teurs, ot la reprcduct iL,n a lieu

principaloment dans les zcnes frcntalos au-dessus du plateau continental

(fig.16). Los larves sqnt très eurythermes et tolèrent de Grandes varia­

tions de température (20° en mai, 30° en août), par contre leur exigence

vis à vis de la snlinité est stricte. L'écologie de ces espèces est à

rap:rocher de celle les Sardinolla aurita du stock sûnégalo-mauritanien

(CONAND et FhGE~TI, 1971). -

- Les espèces d'eaux chaudes : Chloroscé.;m'ùrus chrysurus,
~================~=~======

.Vomer sctapinnis, Lichia (?:1auca"Scyris alcxandrülUs, et Caranx sp. (aff.

carangus). Elles se reproduisent pemlR.nt la Saison chaude, et sc,nt en

général côtières (fig. 14,15 et 16). Elles ne semblent pas effectuer
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COnt";'l8 celles 0~oupes ~~~cédents, et leurs

dépb.cemen.ts r;ord-sud sont limi-':€s. AVa.c'1t la ponte, les individus

sont localisés d.a.r:s l'?-s zones litt.orales et au voisinage des estuaires.

J. setapinnis ~iGrent vers l'ense~Jle du plateau continental, et la

ponte es';. alors d-5cle;:ché0 p"'.T 1'2 :-échauffement des eaux ; d'autres

espèces, encore pl'J.s l~':,t.O:,:,::Ü8S, ~. aleL:J.l').drinus, 1;. e;lauca. et

8aranx sp. ponè.er.t 31.'::' des 1;e'~it!:' fonds (5 à 20 m) et restent: étroi-

tement liées à 1.-1 zone lJ..t-t.or2.1e. La plupart d.e ces espèces se~blent

avoir d.es affini-~8s avec la faune ''''':.~_neenne, et l' .§colo.gie de

:;es trsis ;~roDpr:'s d.' eSD'!cezo' ~',-raissent donc liés au balan­

cerr:ent Saisonnier des r12,SS'2S '5.' ~~2.'; ':1'1' s' o'Jserve au large des côtes

s ér- é':;éUTIbiennes.

..._-_.,-_._------_.-----~--------

25 50 200 300

C. rltl1nclltl$

C cltrrs/lrus

----------_:=::....
i
1
i

~__-------------. 1

~-----~---..._.._-.._>o_. ~
Fig. 16.- Jistributio~ ~o~iZC~~~_8 des larves en fonction de la bathy­

métrie (Cn a ~epr0se~té schémati~J.eme~t la répartition des

larves par ra~~ort i la cate, et non le~r distribution ver-

ticale).
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4.2·~Relations entre la reproduction des Car,~n~idGB et la pêche

Au largo des côtes du Sénégal, les sai sens do ponte des

chinchards ct des Chloroscombrus sent de six mois environ, lÏ1aüf les

fortes c\..ncentrationsde larvos ne sc rencontrent que pendant une

période limitée. Pour les Trachurus, c~ractéristiques des eaux froides

(Jé~embre à avril), ainsi que pour les Chloroscombrus, caractéristiques

des eaUX chaudes (juillot à octobre), les périodes de pôche des adultes

coïncident avec la saison de reproduction. Par contre, Carnnx rhonchus

est pôché de décembre à a~ril, alors que l'essentiel de la reproduction

Sur les côtes du Sénégal s'observe de mai à septembre. Les ap~orts des

bateaux étant plus modestes pour Vomer setapinnis et Lichia glauca, il

est plus difficile ,d' établir une corrélation entre los concentratic,ns

d'adultes et la période do ponte.

Parmi les Carangidés, Chlorcscombrus chrysurus, Caranx rhonchus,

Trachurus trecae et 'Trachurus trachurus sent quantitativement les espèces

les .iÜUS importantes sur les côtes sénégé?\Illbiennes. Elles constituent les

9/10 des larves récoltées.

RESill1B ET CONCLUSIONS

1. En 1968 ct 1969, 45 stations sur les côtes du SénéGal ct de la

Gambie (12°30'à 16°00'N) ont été visitées t0UG les deux mois,

puis un cycle annuel a été suivi en 1970-71 dans une zone plus

restreinte. (14°00'à 15°00'N). Le matériel a été récelté par doux

types de filets à pl~cton : un filet conique classique (diamètre

d'ouverture 1 m) et un filet Bongo (60 cm)~

2. Au ccurs de cette étude, les larves de huit espèces de Carangidés

ont pu être identifiées dans le plnncton : TrachuruG Spp.

(T. trachurus et !. trecae), Caranx rhonchus, Chloroscombrus

chrysurus, Lichia r;lauca, ,Vomer setapinnis, Scyris alexandrinus,

Caranx sp. (aff. carangus) ct Pomatûmus saltatrix.
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3. :4' étude morphologique et biométrique des larves de Trachurus spp.,

et Q. rhcnchus perméi-doprociser leurs caractères <1istinctifs.

Trachurus a une piL,-lllentat ion plus intense qui s'étend clorsalement

depuis la tête jusqu'à la queue " celle de C. rhonchus 6tûJ1t absente

au niveau de la tête. La ferme g6nérale du corps est plus effilée

chez Tré1.churus, en particulier au riïveau du pédcncule caudal. Le

développement larva1rcde Vemor setapinnis est c1éorit.

4. L' étude cles rolatic;ns entre la r8prc.ducticn cles Carant';idés et les.
cl.'nclitic·ns hydre-lcc;iques de la rol;iün du Cap Vert permet dû mettre

en évidence plusieurs CTLupes :

- les espèces r:l' .)aux frcides, 'l'rachurus t ré",churus et T. trccaû

qui pendent peTIclant la s3.iscn de l'upwelling (ncvembre à mai peur

le S6négal) et effectuent de gr~ndes mibrations ncrd-sud. Ce sent

des espèces ju rebord du plateau ccntinental.

- les espècos de transiticn, Caranx rhonchus et Pomatomus

saltatrix dent ln ponte précède le réchauffement ct sc poursuit

dans les eaux "tropicales" (avril à octobre) au-dessus du plateau

continental.

- les os;:èce8 d'en.QX:'chaudes dU'lHatûau, Chlcroscombrus

chrysurus ct Vomer setapinnis qui se reproduisent dans des OaUX

dent la température ost supérieure à 26°C. Les il0.ultes n'effectuent

que de f2.i l)les ~léplQ.cüm0nts.

les espèces littcr3.1es d'eaux chaudos, Lichia glauca,

Scyris alexandrinus et CarûJ1x sp.(nff. carangus) qui sont encoro

plus 6trcitement liées à la côte. Les adultes viennent du sud avec

la remontée des eaux Guinéennes.

5. Les espèces d'eZ1,u ch"ude ChloroGcombrus et d'eau frcide Trachurus

sc regroupent pon:J.ant la pcnt ()1 ct c'est à· ce moment _qu '611cs sont

16 plus exploitées pn.r los pêcheurs.
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6. Trachurus spp.~Caranx rhonchus ct Chloroscombrus chrysurus sont quan­

titativem~nt les espèces los plus importantes. Elles constituent les

9/10 des larves do Car~gidés récoltées.

; .,
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